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ASSOCIÉS DU MUSEUM 


LE Danois (Edouard), présenté par M. le Professeur J. PELLEGRIN. 


M. Le Danois, Directeur de l'Office Scientifique et Technique des 
Pêches Maritimes, à Paris. Depuis sa thèse de Doctorat ès-Sciences sur les 
Poissons de la Manche (1913), a publié un nombre considérable de notes et 
d'ouvrages remarqués concernant l’ichthyologie, l’océanographie ct la 
pêche. A rassemblé, lors de nombreuses croisières, des matériaux zoolo- 
giqucs des plus importants et a enrichi à maintes reprises les collections 
du Muséum par des envois directs ou de ses collaborateurs immédiats. 


(J. Pellegrin). 


PErir (Georges), présenté par M. le Professeur A. GRUvEL. 


M. Georges PETIT, docteur ès-sciences, ancien sous-Directeur de 
Laboratoire au Muséum national d'Histoire naturelle, Maître de confé- 
rences à la Faculté des Sciences de Marseille, a été mon collaborateur 
pendant environ 16 ans ; il a débuté comme Préparateur à l Ecole pratique 
des Hautes Etudes, puis a été, ensuite, Assistant ct, enfin, sous-Directeur 
au Muséum. 

Il s’est attaché, presque immédiatement après son arrivée au Labora- 
toire, à l’étudc des Mammifères marins et, en particulier, des Siréniens qu'il 
a pu étudier sur place au cours de ses différents séjours à Madagascar. 

Pendant scs voyages dans la grande île, il s’est intéressé, d’une façon 
générale, à la faune marine des côtes, à son exploitation par les Indi- 
gènes, et à la possibilité d’y utiliser les méthodes métropolitaines. Il a été 
envoyé, à un moment donné, jusqu’à la Réunion, pour y poursuivre les 
mêmes études. Il a consigné toutes ses observations dans un important 
volume sur l’industrie des pêches à Madagascar. 

M. PETIT ne s’est pas borné à l’étude des grands Mammifères marine ; 
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il a abordé divers sujets fort intéressants et, en particulier, tout ce qui 
touche à la protection de la faune sauvage. Il était secrétaire du Comité 
national, créé par le Ministère des Colonies, pour la Protection de la Faune 
et de la Flore coloniales. 
Enfin, M. G. Perir est connu de tous les Professeurs du Muséum qui ont 
voté, à l’unanimité, sa nomination au titre d’Associé du Muséum. 


(A. Gruvel). 


CORRESPONDANTS DU MUSEUM 


Houpemer (Fernand-Edouard), présenté par M. le Professeur 
J. PELLEGRIN. 


M. Houpemenr, Colonel Vétérinaire Docteur, Directeur du Service vété- 
rinaire de la XVe Région, à Marseille. Lors d’un long séjour au Tonkin s’est 
beaucoup occupé de l’étude de la faune indochinoise. À envoyé au Muséum 
d'intércssantes collections, particulièrement de Reptiles et de Poissons. 
À rapporté en France un lot d’une jolie espèce d’aquarium, le Barbeau 
d’'Haïnan, dont les représentants vivent depuis plus de trois ans déjà 
à la Ménagerie des Reptiles. Auteur d’un ouvrage apprécié « Recherches 
de parasitologie comparée indochinoise » (Paris, 1938). 


(J. Pellegrin). 


MoreELLET (Jean), présenté par M. le Professeur Paul Lemoine. 


M. Jean MorEeLzer, licencié ès-sciences, fréquente depuis de longues 
années le Laboratoire de Géologie, dont il est, avec son frère Lucien, un 
collaborateur assidu, utilisant pour nous aider, tous les instants de 
liberté que lui laissent ses occupations. 

Les études de MM. Lucien et Jean MoRELLET ont porté : 


19 Sur les algues calcaires (Dasycladacées) que l’on trouve dans les divers 
terrains du Tertiaire du Bassin de Paris. Ils sont, parmi les meilleurs spé- 
cialistes dans ce groupe, comme en témoigne notre Collègue P. ALLORGE. 


20 Leur grande œuvre commencée, il y a 30 ans, est l’étude et la des- 
cription des sables de Beauchamp (étagc Bartonien inférieur) dans le 
Bassin de Paris. Ils ont visité tous les gisements fossilifères, établi la liste 
de la faune de chacun d’eux, d’après leurs propres récoltes et les collec- 
tions anciennes, et établi la Stratigraphie très compliquée de cet étage. 
Les sédiments de cet étage ont évidemment mis un certain temps à se 
déposer ; il en résulte qu’on peut y distinguer plusieurs niveaux ; mais 
comme on est sur le bord extrême de la mer bartonienne, chacun dc ces 
niveaux est représenté, suivant les régions, par des sables, des grès ou des 
calcaires. 

On peut en déduire des renseignements très précis pour la chronologie 
de cet étage. 

MM. MorELLET ont étudié à cet effet, les collections du Laboratoire de 
Géologie qu’ils ont rangées et complétées, de telle façon qu’elles constituent 
actuellement la documentation la plus importante que l’on possède sur le 
Bartonien du Bassin de Paris. 


de 


L'Académie des Sciences vient de récompenser, par un de ses prix, 
l’œuvre de Lucien et Jean MorELLET. Je crois que le moment est venu 
que le Muséum témoigne sa reconnaissance, à Jean MorELLET, comme il 
l’a déjà fait à son frère, en l’inscrivant au nombre de ses correspondants. 


(P. Lemoine). 


PRUNIER, présenté par MM. les Professeurs E. BOURDELLE, 
R. Antony et Ach. URBAIN. 


Le DT PRUNIER, Vétérinaire des Colonies, Conseiller technique du 
Ministère des Colonies, a déjà consacré près de virgt ans de sa carrière à 
l’Afrique Occidentale Française. Débordant le cadre professionnel de 
l'élevage et de l'hygiène des animaux domestiques, il a étudié de façon 
approfondie les Mammifères sauvages de l’A. O. F. au sujet desquels il a 
publié un ouvrage très documenté ct plein d'intérêt. 

En relations constantes depuis de nombreuses années avec le Muséum 
National d'Histoire Naturelle, en particulier avec le Laboratoire de Zoo- 
logie des Mammifères et des Oiseaux, le D! Pruner a fait don de pièces de 
collections intéressantes, parmi lesquelles il faut signaler une très belle 
tête osseuse de Rhinocéros et deux tĉtes osseuses de Lamantin. 

Par sa grande connaissance de l’A. O. F., par le rôle qu’il a joué et qu’il 
jouera encore à propos de la Protection de la Faunc africaine, par la 
position qu’il occupe dans l'administration des Colonies, le D” PRUNIER 
sera un très précieux correspondant du Muséum. 


(E. Bourdelle). 


Reep (H. S.), présenté par MM. P. ALLORGE, A. GUILLAUMIN 
et H. HumseRT. 


Le DT H. S. REED, Professeur de Physiologie Végétale à l’Université 
de Berkeley, Californie, Etats-Unis. A fait d'importants envois de plantes 
aux Laboratoires de Phanérogamie, d’ Agronomie Coloniale et de Culture. 
Editeur du périodique Growth et auteur de nombreux travaux sur les 
phénomènes de croissance. Ardent défenseur de la Science et de la Culture 
françaises aux Etats-Unis. 


(P. Allorge). 


Colonel VÉsiGnIÉ, présenté par M. le Professeur J. ORrcEL. 


Les amateurs de Minéralogie, si nombreux encore au siècle dernier, ne 
forment plus aujourd’hui en France qu’une petite phalange. 

Parmi eux, le Colonel VÉSIGNIÉ est certainement le plus actif. Avec une 
inlassable persévérance, depuis de nombreuses années, il constitue une 
collection de minéraux exceptionnellement riche. Minéralogiste très 
averti, le colonel Vésrenré ne cherche pas seulement les échantilions 
spectaculaires ou rares, mais il s’attache à réunir toutes les espèces nouvelles, 
et les multiples spécimens indispensables aux recherches minéralogiques 
actuelles. 


Il représente à notre époque l’amateur éclairé du xvun siècle chez qui 
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nos prédécesseurs ont trouvé tant de matériaux d’études importants avant 
la création de nos collections nationales. 

Les minéralogistes professionnels profitent bien souvent de l’inépui- 
sable bienveillance de M. le Colonel VÉésraNié, et la collection de Minéra- 
ralogie s'enrichit chaque année de ses nombreux dons. 

J’ajouterai qu'il ne limite pas son activité à la Minéralogie, et qu'il est 
un anthropologiste fort estimé. Íl a été président de la Société Française 
préhistorique et de la Société Française de Minéralogie en 1932. Il est 
actuellement président de la Société d’'Anthropologie. 


(J. Orcel). 


